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mai et la déclaration officielle d’indépendance prononcée 
par le Parlement du Monténégro le 3 juin.

« Le nouvel État né le 3 juin a choisi l’OSCE comme 
première Organisation à laquelle il allait adhérer », a 
déclaré l’Ambassadeur de Combrugghe devant le Conseil 
permanent. « Il n’est pas de meilleur moyen d’exprimer 
sa confiance dans cette Organisation, avec toutes les 
normes et tous les principes qu’elle représente et la gou-
vernance démocratique qu’elle promeut. »

La décision de l’OSCE d’accepter le Monténégro est 
entrée en vigueur le 21 juin, à la suite d’une période 
d’approbation tacite d’une semaine pour faire valoir 
toute objection éventuelle. Il n’y en eût aucune.

La Serbie, en tant qu’État successeur de l’Union désor-
mais dissoute, a accédé automatiquement au plus impor-
tant arrangement régional de sécurité à l’échelle mondi-
ale. Elle siège déjà au sein du Conseil permanent sous sa 
nouvelle appellation plus courte.

L’Ambassadeur du Monténégro n’a pas ménagé ses 
efforts pour faire l’éloge de ses anciens collègues serbes.

La Chargée d’affaires serbe, Miroslava Beham, a cha-
leureusement souhaité la bienvenue au Monténégro au 
sein de l’Organisation.

Elle décrivit comment le Prince Nicolas du Monténégro 
rendit visite au Roi Alexandre de Serbie à Belgrade en 
1896 après des années de rivalité et de tension entre les 
deux États souverains. Selon la Chargée d’affaires, le 
Prince Nicolas aurait déclaré que les peuples des deux 
pays devraient être « des compatriotes et voisins d’autres 
nations heureuses s’employant à promouvoir le progrès, 
le développement et la civilisation ».

Marquant une pause pour plus d’effet, la Chargée 
d’affaires a déclaré : « Il n’y a rien à ajouter à cela. »

Martin Nesirky est porte-parole de l’OSCE et Chef de la presse 
et de l’information.
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Il n’est pas fréquent que des ambassadeurs portent 
un toast au sein du Conseil permanent. Mais il n’est 
pas non plus fréquent qu’un nouveau pays rejoigne 

l’OSCE.
La République du Monténégro récemment devenue 

indépendante a pris son siège au sein du principal 
organe de négociation et de prise de décisions de 
l’OSCE le 22 juin, faisant ses débuts sur la scène inter-
nationale en tant que 56ème État participant de l’OSCE 
et premier nouvel arrivant depuis l’adhésion d’Andorre 
en avril 1996.

Le chef de la délégation du Monténégro, 
l’Ambassadeur Garčević, a été accueilli sans fan-
fare mais avec une chaleur non feinte, lorsque le 
Président belge du Conseil, l’Ambassadeur Bertrand de 
Crombrugghe l’introduisit dans la salle du Conseil per-
manent, passant devant les nombreux drapeaux nation-
aux qui incluent désormais l’aigle bicéphale monténé-
grin sur un riche fond rouge.

L’Ambassadeur Garčević prit sa nouvelle place 
à la table entre Monaco et la Norvège et derrière 
une plaque temporaire, telle ayant été la rapidité de 
l’adhésion du Monténégro. Ayant été chef de délégation 
de l’ancienne Union étatique de Serbie-Monténégro, il 
est déjà bien connu des cercles diplomatiques et famil-
iarisé avec l’Organisation. 

« Tel un acteur qui joue deux rôles successifs dans 
la même pièce, je suis à la fois un nouveau venu 
et une figure familière », a déclaré l’Ambassadeur 
Gar evi  devant ses collègues qui ont porté un toast au 
Monténégro en buvant un verre de mousseux ou de 
jus, un geste certes inhabituel mais pas inédit au sein 
du Conseil permanent.

L’adhésion du Monténégro a fait suite à la dissolu-
tion de l’Union étatique de Serbie-Monténégro après un 
référendum sur l’indépendance observé par l’OSCE en 

L’OSCE accueille le Monténégro en 
tant que 56ème État participant

L’Ambassadeur Bertrand de Crombrugghe présente l’Ambassadeur monténégrin Vesko Garčević au Conseil permanent.
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